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VAYSSIERES (Alexandre), Ancien of f ic ier 
des hus sa rds f r a n ç a i s . (Mort dans le Balir-
el-Ghazal, en 1860.) 

I l s ' é ta i t é tabl i su r le Nil pour y f a i r e le 
commerce d ' ivoire , qu'i l exerça loyalement . 
Son ' pr incipal é tabl issement é ta i t s i tué à 
Agorbar , par 6° 30' l a t i tude Nord, près de 
la Mission cathol ique de Sainte-Croix 
(Pè res de Vérone). I l ava i t réuni au tour de 
lui une t roupe de quatre-vingts chasseurs , 
pa rmi lesquels il en t re tena i t une discipline 
tou te mi l i ta i re et à l ' a ide desquels il répri-
ma i t tout désordre voisin de ses établisse-
ments . Homme ins t ru i t , il a v a i t cherché à 
s ' en tourer des meil leurs l ivres publiés en 

-Europe et ne manqua i t aucune occasion 
d ' expr imer sou mépr is pour le commerce 
odieux des esclaves. Malgré sa pet i te ta i l le 
qui lui avai t valu le surnom fami l i e r de 
(t r a t », et qui con t r a s t a i t avec une time 
énergique, chevaleresque et passionnée, il 
ava i t acquis un vér i table pres t ige dans la 
mission de .justicier qu ' i l s ' é ta i t donnée. Il 
é ta i t redouté de tous les négriers . Un jour , 
raconte Guil laume Le jean , après une jour-
née passée dans la savane , r e n t r a n t à Agor-
ba r , il t rouva le village en deuil et app r i t 
qu 'un négr ier égyptien a v a i t razzié la bour-
gade et enlevé vingt et un e n f a n t s en 
l 'absence des hommes, p a r t i s pour la pêche. 
Vayssières , avec un peloton de ses hommes 
et suivi des noirs, re jo igni t l 'Egypt ien , dont 
les barques n ' a l l a ien t pas vi te . I l héla le 
br igand, r éc lamant les cap t i f s . Le t r a i t a n t 
a f f i r m a n ' en pas avoir . Alors, Vayssières , 
le revolver au poing, sau ta sur la barque 
sans s ' e f f r a y e r des mines suspectes, explora 
le pont et les cabines sans rien t rouver . 
S ' ad re s san t a u x mères des cap t i f s sur la 
r ive, il leur commanda d 'appeler l eurs 
en fan t s . Une mère appela sa f i l le , qui 
répondi t du faux-pont . Alors, Vayssières 

ordonna au f l ibus t ie r de r eme t t r e en l iberté 
les e n f a n t s qu ' i l avai t cachés, le menaçan t 
de le f a i r e fus i l le r p a r ses t i r eu r s sur la 
berge s ' i l en manqua i t un seul. L 'homme, 
e f f r ayé , obéit, et après s ' ê t re a s su ré que 
pas un e n f a n t ne manqua i t à l ' appel , Vays-
sières r e n t r a à Agorbar au mil ieu des plus 
b ruyan te s acclamat ions . 

Dès son ar r ivée ÎL Agorbar , De Pruysse-

naere de la Wost ine, voyageur belge, qui 
ava i t f a i t à Kliar toum, en 1857, la con-
naissance de Vayssières , f u t bien reçu pa r 
le négociant et il r acon ta , d a n s ses l e t t res 
il sa fami l le , avoir ass is té à une de ces 
pe t i tes guer res l ivrées par Vayssières à une 
bande de deux cents fu s i l s qui ava i t f a i t 
i r rup t ion dans le pays des Bor , s i tué au 
Sud de Tuitcli . Le prest ige des Européens 
auprès des Nubiens é ta i t tel , écri t De Pruys -
senaere , que qua t r e Européens et quelques 
domestiques mi ren t a isément en f u i t e deux 
cents Nubiens a rmés j u s q u ' a u x dents . 

De P ruyssenae re et Vayssières organisè-
rent en commun de g randes chasses d a n s le 
pays des Kitcli. Vayssières r e n t r a à Agor-
bar en octobre 1859 et r e tou rna à K h a r t o u m 
pour y déposer ses marchandises , y chercher 
de nouvelles provisions, t and i s que son 
compagnon p r é p a r a i t une nouvelle expédi-
tion vers le pays des Niam-Niam (Azande 
du Nord) . Le 12 décembre, Vayss ières le 
re joigni t au P>ahr-el-Ghazal et lui appor ta , 
p a r m i le courr ier d 'Europe , une l e t t r e 
annonçan t le décès du père du voyageur 
belge. R e n t r é s tous deux à Agorbar , le 
20 janvier 1860, ils songèrent à réa l iser 
l 'expédi t ion pro je tée vers le S u d ; ils visitè-
ren t en e f f e t la région comprise en t re 6 1/2 
et 8 1 /2 degrés l a t i tude Nord , où nul voya-
geur européen n ' a v a i t encore pénétré , et y 
é tabl i rent une s ta t ion à Al Oual , su r le' 
D j o u r in fé r i eu r , à l ' endro i t où se dressa 
plus t a r d la zér iba d 'Abou Gouroun, à 
15 ki lomètres au Nord-Ouest de la zériba de 
Gha t t a s , a f in de s 'en servir de base pour 
leurs chasses f u t u r e s . Le 27 mars , Vayssiè-
res regagna i t le Nil et en t reprena i t de gran-
des chasses en pays d j o u r et n i am-n i am; ce 
f u t une période pénible; il s o u f f r i t énormé-
men t de la soif. I l succomba à une a t t a q u e 
de f iève dans le Babr-e l -Gbazal , en 1860. 

Vayssières écrivi t d ' u n e p lume élégante 
des ar t ic les sur l 'Af r ique centra le , q u ' a 
publiés la Revue des Deux Mondes. 
Schwe in fu r th connut le f i l s de Vayss ières . 

7 février 1947. 
M. Coosemans. 
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